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Jusqu’à ce que les éditions 
Champ libre publient les œuvres 
de Bakounine en huit volumes 
d’après le travail fait par l’Insti-
tut international d’histoire so-
ciale d’Amsterdam, le lecteur 
intéressé par le révolutionnaire 
russe n’avait guère qu’un 
ouvrage présentant sa pensée 
d’une manière systématique et 
synthétique : le livre de Grigori 
Petrovitch Maximov, The 
political Philosophy of 
Bakunin : Scientific Anarchism, 
compilé et édité par G.P. 
Maximoff , avec une préface de 
Bert F. Hoselitz et une introduc-
tion de Rudolf Rocker. Ce livre 
était en anglais, donc inacces-
sible au lecteur français qui ne 
connaissait pas cette langue. 

Cette lacune fut comblée en 
2001 grâce à Etienne Lesourd, 

qui publia l’ouvrage sous le titre de Théorie générale de la révolution, 
aux éditions les Nuits rouges. 

L’édition proposée par Etienne Lesourd présente une amélioration 
notable par rapport à celle de Maximov. En effet, cette dernière fut 
d’abord écrite en russe, puis traduite en anglais. Elle souffrait donc de 
problèmes de traduction et de répétitions. Maximov s’était servi des 
éditions russes et allemandes des œuvres de Bakounine… dont la plupart 
des textes originaux avaient été écrits directement en français ! 



Etienne Lesourd est donc remonté aux originaux français. Les textes 
que Bakounine a écrits en russe ont été repris des traductions de Marcel 
Body pour les Archives Bakounine. 

Etienne Lesourd nous explique qu’il a modifié quelque peu l’archi-
tecture du livre, l’élaguant des citations 
redontantes, trop conjoncturelles ou dont la 
charge subversive s’est émoussée. 

« Si l’essentiel de la première partie a 
été conservé, dit-il, nous avons largement 
modifié l’organisation des trois autres, aug-
mentant en outre la quatrième partie, no-
tamment d’un chapitre sur “l’Allemagne et 
le communisme d’Etat”. Un appareil de 
notes et un index biographique des noms 
cités permettent au lecteur contemporain 
non familier de l’anarchisme ou de l’his-
toire du XIX e siècle  de ne pas perdre le fil 
du livre. » 

La Théorie générale de la révolution constitue un ouvrage de base 
indispênsable. 
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Grigori Petrovitch Maximov (1893-1950)  
militant anarcho-syndicaliste russe 

 
Grigori Petrovitch Maximov rejoint le 

mouvement révolutionnaire étudiant en 1915, 
devient un propagandiste actif et, après la 
révolution de 1917, rejoint l'Armée rouge. Lorsque 
les bolcheviks utilisèrent l'armée pour faire la 
police et désarmer les travailleurs, il refusa d'obéir 
aux ordres et fut condamné à mort. Il n’eut la vie 
sauve que grâce à l’intervention du syndicat des 
métallos.  

En 1918, Maximov publia les journaux anarcho-
syndicalistes Golos Truda (La voix des travaileurs) et Novy Golos Truda 
(La nouvelle voix des travailleurs). Il devint une figure de premier plan 
dans le Nabat (organisation anarchiste de l'Ukraine) et secrétaire de la 
Confédération anarcho-syndicaliste de Russie.  

Lors d’une rafle de la Tchéka, le 8 mars 1921, il fut arrêté avec 
d'autres membres du Nabat et emprisonné par les bolcheviks dans la pri-
son de Taganka, à Moscou. Cela se passait pendant la révolte de 
Kronstadt. Quatre mois plus tard il commença une grève de la faim qui 
se termina dix jours plus tard après l'intervention de syndicalistes euro-
péens participant au Congrès de l'Internationale syndicale rouge. Il fut 
expulsé de Russie, avec d’autres militants libertaires dont Voline. Il se 
rendit à Berlin, où il édita Rabotchi Put  (la Voie des travailleurs), et par-
ticipa à la fondation de la seconde AIT qui regroupait plusieurs millions 
de travailleurs organisés dans douze pays. Il participa à la fondation du 
Comité de défense des révolutionnaires emprisonnés en Russie.  

Maximov s’installa ensuite à Paris, puis aux États-Unis, à Chicago, et 
travailla comme tapissier, et participa au journal des I.W.W. (Travail-
leurs industriels du monde). Il édita Golos Truzhenika (la Voix des 
travailleurs) et plus tard Dielo Trauda-Probuzhdenie (le Réveil des 
travailleurs) jusqu'à sa mort, le 16 Mars, 1950.  

 
Maximov publia de nombreux ouvrages dont en particulier : 
  
The Guillotine at Work : Twenty Years of Terror in Russia about 

Bolshevik repression of anarchists and syndicalists after the Russian 
Revolution (Chicago, 1940)  



et  
The political Philosophy of Bakunin : Scientific Anarchism. Compilé 

et édité par G.P. Maximoff. Préface de Bert F. Hoselitz, introduction de 
Rudolf Rocker. 

 

********** 
 
Bakunin On Anarchism 
Edited by Sam Dolgoff 

 
Signalons qu’il existe un autre ouvrage 

synthéique sur l’œuvre de Bakounine, 
publié par Sam Dolgoff : Bakunin on 
Anarchism, chez Black Rose Books 
(Montréal) en 1980, dont la première 
édition fut publiée en 1972 à New York 
par A.A. Knopf.  

L’approche en est sensiblement 
différente de celle de Maximov, qu’elle 
complète cependant. Dolgoff nous 
présente en effet un point de vue plutôt 
chronologique avec un premier chapitre 

sur la période pré-anarchiste de Bakounine : The Pre-Anarchist Period : 
Revolutionary Pan-Slavism. 

Le second chapitre concerne la « doctrine » anarchiste proprement 
dite de Bakounine. 

Le troisième chapitre est consacré à la guerre franco-prussienne. 
Le chapitre IV concerne les dernières années du révolutionnaire 

russe. 
Un chapitre V est consacré à des « sujets supplémentaire ». 
 
A quand une version française ?  

 


